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Le Dimanche de la Quimiuagi’-siine.
•Siale du saint Evangile selon saint Luc.

En ce temps-là, Jésus prit les douze Apôtres avec lui, et leur dit : Voici 
ijue nous allons à Jérusalem, et tout ce qui est écrit par les Prophètes tou­
chant le h ils de l’homme sera accompli. Car il sera livré aux gentils, traité 
avec déiision, flagellé, couvert de crachats : après qu’on l’aura flagellé on le 
fera mourir, et il ressuscitera le troisième jour. Mais ils ne comprirent rien à 
ce discours : c’était un langage caché pour eux, et ils n’entendaient 
qu il leur disait. Or, comme il approchait de Jéricho, un aveugle qui était 
assis le long du chemin, où il demandait l’aumône, entendant 
troupe de gens, s’informa de ce que c’était. On lui dit que c’était |ésus de 
Nazareth qui passait. Aussitôt il se mit a crier : Jésus, fils de David, 
pitié de moi. ( eux qui allait devant l’en reprirent vivement, en lui disant de
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